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4»Lectures du Soir au risque môme de sa vie, les avait 
conduits hors danger.

Le capitaine Lindall, Suédois de 
naissance a navigué longtemos sous 
e pavillon britannique. Il était 

âgé /e 56 ans, marié et père de trois 
jeunes tilles dont l’une, âgé (^envi
ron 17 ans, est venue le voir le 
jour de son 
était le 
ligne
tous ceux qui le connaissaient.

Le contre-maître M. Harry Mc
Laughlin, qui était irlandais catho
lique, était aussi marié et père de 
trois enfants. Il était employé par 
la ligne Dominion depuis plusieurs 
années. Dimanche dernier, un 
prêtre catholique qui faisait le voy
age à bord du Vancouver, récita des 
prières pour le repos de l’âme de ce 
malheureux jeune homme, et le 
révérend M. Àlpham, ministre pro
testant de Montréal, récita des 
ères pour le repos de l’âme de 
le capitaine Lindall.

Les passagers de cabine ont sous
crit la jolie somme de soixante louis 
destinée a venir en aide à la famille 
de M. McLaughlin. Quinze louis 
ont été souscrits pour les deux bles
sés Lawlor et Charnack.

M. McPherson, agent de la ligne 
Dominion à Québec, et le capitaine 
Reed, surintendent de cette compa
gnie à Montréal, étaient les deux 
premiers à embarquer à bord du 
Vancouver hier soir à Lêvis. Ils ont 
eu uue longue entrevue avec M| 
Waish avant de quitter le itee ner.

La chambre des instruments nau
tiques ôtait construite en fer et en 
•Cier, et contenant tous les instru
ments nautiques du Vancouver.Heu
reusement qu’on a trouvé un com
pas, car sans c la, il est probable 
que le steamer ne serait pas encore 
arrivé à Québec.

Ce terrible accident est arrivé à 
environ 350 mille du détroit-de-Bel-

La mort du capitaine Lindall, 
r ojs disent cvs dépêches, a causé 
beaucoup d’émotion à Mo itréal où 
il couplait autant d’amis que de 
connaisances. On vante haute
ment ses Qualités de gentilhomme 
et de marin accompli.

Attendez JOSEPH BRUCE
P. M. P. A. M. P. M.lP

) Autrefois du Medioal Hall, 
anolenae apothiealrerle'de l’Hôpital 64sira 
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p ligne Dominion, parti de Liver
pool le 30 octobre dernier.est arrivé 

4 tans no re port soir à huit heures 
N Jk s’est accosté au quai du Grand 

Tronc à Lévis, Il avcit à son bord 
77 passagers de première, 63 passa
gers de seconde et 135 passagers de 
pont, outra une catgaison générale.

Il appo te une triste nouvelle,que 
le télégraphe nous z /ait transmis; 
déjà dès qu’il a pu communique- 
avec la terre ferme : la mort du ca
pitaine Lindall, si bien connu, si 
générab'meJt estimé de la 
gu;e, de l’ôquipag6 comme de tous 
ceux qui ontX^it le voyage d’outre- 
mer à bo d du Vancouver. Le brave 
commandant a été empo té par la 
mer, av^c le quartier maître du 
vaisser u, pendant qu’il était au 
poste du péril, durant une des plus 
terribles tempêtes qui aient jamais 
assailli un steamer océanique.

Voici les détails de ce triste évé
nement. Il faisait un gros temps 

■ lorsque le Vancouver a quitté Li*œr- 
v pool et le vent soufflait de l’avant. 

La tempête a augmenté à mesure 
qu’on avançait vers l’ouest et quand 
on eut perdu les côtes de vue, et 

- r fut l’ouragan. Le pu s?aut vaisse u 
qui file ordinairement ses qui ze 
nœuds à l’heure, courait à peine 7 
nœuds. Conscient du danger et d< 
la responsabilité, le vaillant capi
taine Lindall resta sur le pont jus
qu’à vendredi matin, surveillant 
avec un soin jaloux la manœivre 
et encourageant l’équipage. Ce ma
tin-là, sa puissante nature dut cé
der un instant. Il descendit à sa 
cabine prendre un peu de repos, 
laissant le premier officier sur le 
pont, après avoir ordonné de l’aver
tir dès que sa présence deviendrait 
néct ssaire.

11 était six heures du matin alors. 
Quelques minutes après le premier 
officier descendit poor parler auca- 
ptlaine, laissant le navire en char
ge du second officier, avec le quar
tier-maître à la roue. Le capitaine 

cabine était re
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La course aux bargains se continue.
Et ces jours de ventes font de terribles trouees dans chaque departement.
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« 3o: Un incident:

Hier soir, ver» dix heures, une 
émigrôe d'org ne allemande, nom
més Eva Seill'g, en voulant dêbar- 

, du Vancouver est tombée à 
En entendant ses cris, un 

nommé Patrick Murphy, de la rue 
Ch. mplain et 
Bur
n on, s’est jeté à l’eau et a réussi à 
sais r !a pauvre fille au moment où 
elle s’enfoi çait pour la dernière

Ottawa. Ontario6 30j
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Voiture d’Enfants
Bargains d’Or en Couvrepieds.

1150 paires de Couvertes pour faire votre choix valant de $2.00 a $6.75.
Bargains d’Or en Ulsters

'• mises à 1* poste 15 minutes avait
que
l’ea

Bargains d’Or en Manteaux,9 A. M. à 4 P. M.
Maître de Poste. «vai^déjà quitté la

sur le pont A ce momei 
un énorme paquet de mer fiap.-a t 
le steamer de l’avant et bal va 'e 
pont avec une lo~ce irrésistible tor- 
dantries bastingages, bri< n la p- s- 
eeUe et emportant à la merle capi
taine Lindall et le quartier*maître, 
victimes de leur devoir l^e corps 
du navire a été litéraiement sub
mergé et l’eau a inondé le salon et 
les cabmes.

On n’a pas revu la moin ire trac, 
des malht-ureus-s victimer* Les ré- 

ntes ont e:é fain s

femploye par M 
' de la lie Bargains d’Or en Gilets-Jersey.gne Domi-arrimeui')s,t

Nos Jerseys sont des modèles de style correct. Ils partent rapidement. Les prix commencent à $2.75 et finissent à $20.
ACHETEE CETTE SEMAINE

L'assortiment est considerable 

—A LA-

NATIONAL M’F’G. CO. 
160 RUE SPARKS.

& “TOUT VA”On s’empressa de lui jeter une 
urarre et une échelle, et avec l’ai
de des assistants tous deux furent 
retirés sains et saufs.

Tous les témoins de cet accident 
applaudirent M Murphy qui par 
sa biavoure sauva celte jeune émi- I 
grée d’une moi t certaine.

Pende H toute la journée d’hier 
et d’eujourd hui on a parlé que de 
l’accident arrivé au Vancouver. Le 
capitaine Lindall, uien connu et res 
pectô laisse de profonds regrets 
dans le cœur de ses nombreux amis. 
C’était un officier prudent, expéri 
mente et ûdèle à so 1 po Le en dépit 
dc° dangers quels qu 
veuve et ses Uo;s fil 
près de Live, pool, Angleterre. Le 
capitaine L’udall, était un homme 
profondément reug 
s’est attaché à toutes les œuvres 
charitables auxquelles il a toujours 
la?gement contribué. C’est un des 
principaux bienfaiteurs du “Sailors 
Institute” de Montréal.

Il y a quelques annéôo, le capi 
laine Lindall sauva au péril de sa 
vie une femme qui allait mourir 
pendant un incendie. 11 se jeta 
courageusement au millieu des 
flammes et eut le bonheur de rame
ner la malheureuse same et sauve 
pendant que la foule applaudissait 
le généreux cap laine.

Le steamer Dominion de la ligne 
Dominion a aussi essuyé la même 
tempête que le Vancouver, samedi, 
le 2 novembre. S,n commandant 
le capitaine Cross rapporte que i’ou 
ragan a sévi avec une rage inouïe 
et que ce n’est qu’avec d’extrêm-.s 
d fficultés que le Dominion a pu 
échapper au naufrage. 11 dit que 
ceue tempête est une des plusépou 
vantable qu’il ait encore vues. Le 
vent soufflait avec violence et ce 
n’est que onze jours et dix heures 
après son départ que le steamer a 
pu arriver à la Pointe-au-Pè-e.

Lu steamer Vancouver devra subir 
de grandes réparations avant de 
pouvoir reprendre la mer.

La cargaison du vaisseau n’a pas 
reçu des dommages bien considéra
bles. M. Simons, gardien du port, 
en a fait l’inspection hier et a tout 
trouvé en ordre.

Les passagers.hommes et femmes, 
oui fait preuve de beaucoup de 
sang-froid pendant la tempête.Tous 
font les plus grands e loges du capi 
laine et de ses officiers, et en parti
culier de l’officier en cher, M. 
Waish.

mJ? Bargains d’Or en Tweeds, 
Bargains d’Or en Sealette, 
Bargains d’Or en Tapis,

^Bargains d’Or en Etoffes s\ Robes, 
Bargains d’Or en Flanelle, 

Bargains d’Or en Epiceries,

Je, soussigné, ai le plais" • d'anroncer au 
public de cette ville que l’organisation de 
mon établissement de Rompes Funèbres est 
achevée et que je suis maintenant prêt a exé
cuter tous las ordres qu’on voudra bien me 
confier. Mon établissement est des mieux 
équipés et on y trouvera tout ce qu’il faut 
pour les services funéraires ne toutes classes 
J’ai entr’autres corbillards une voiture de 

le beauté et faite à mon ordre dans 
es manufactures du 

des cercueils est des plus ra
tes les bourses. Le 
mon établissement 

era un service irréprochable, des 
lodants etudes conditions gène

f. Persiennes,parations urg 
immédiatement et le steamer à c m 
initié ?a route au millieu de la 
tempête sons le commandement dt 
premier officier.

Il arrive ici cinq jour plus tard 
que d’habitud® S«> nombreux pas 

•gers ont r , quittes de cette ter 
iDle traversée pour l'émotion 

et le mal de mer. Bon nombre ont 
pris /Intercolonial à Kimouski. Le 
reste était heureux de mettre pied 
à terre hier soir à Lévis.

En nu te le Vancouver a rencon
tré le Corean et plusieurs autres 
steamers, allant à l’ouest. Aucun 
ne paraissait avoir trop souffert de 
la tempête.

Le troisième offiner M. Davis 
dit qu’il a naviguer pendant trente 
ans et qu’il n’y à ja
mais fait un vo 
in’il vient de 
Vancouver. Il était du gai de jeudi 
soir su
vaut que la tempête augmentait 
toujours et croyan que U l aicouver 
élan en dang-r d’êt e enguoti, il 

Waish qui a prit le corn 
jàandement au navire, après l’acci- 
IfiiiL d’avertir le capiiaine.

A peine eut-il donné l’alarme à 
M. Waish, qu’une vague immense 
frappa le steamer en avuat, du côté 
droit, enlevant la chambre des ins* 
trvuents, une partie du pont et les 
dégrés conduisant an pont desémi 
grés. Heureusement pour lui, la 
partie d'i pont sur lequel il se te
nait, résista à la fureur des vagues, 
mais la plus grande partie du vais
seau fût emporté

Il se jeta] immédiatement en bas 
et aperçut un des con.re-maitres 
nommésVJrs. L; wlor et un des ste
wards nom ue Tho nas Charnack 
étendus sans connaissance sur le 
premier pont. Un les transporta iin 
médiatement dans une chambre où 
le mèdécin du steamer les pris sous 
ses soins. Lawlor avait deux côt*s 
cassées et Charnack était aussi gnè 
veinent blesQê. Le prem er 11’a re 
Dns sa connaissance que mardi der
nier et, hier soir, quoique souffrant 
encore beaucoup,il se sentait beau
coup mieux

M. Davie dit que lorsqu’il est des 
cendu, le jeudi soir, à la chambre 
des instruments pour recevoir les 
ordres du capitaine Lindall, ce der
nier était couché sur un sofa, et fu- 

c’est la dernière fois 
né a été vu.

Bargains d’Or en Chaussures.Toiles et Poles
a Rideaux VOYEZ : 10 à 12 pièces (l’Etoffe tout laine à 20 vis. la verge.
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.a pays
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L. ORATTON, 
Vis-à-vis la Basilique.

O. eux et son nom
Un train-poste du Northern Paci

fic Railroad, on ne l’a peut-être pas 
oublié, a été pillé le 6 juin dernier 
près de N- w Salem (Dikota du 
nord). Deux hommes masjués et 
armés de revolver de gros calibre 
ont sauté sur la loc unotive et ont 
obligé, sous peine de mort, le méca
nicien et le chauffeur, à la détacher 
du reste du train et à la conduite 
un peu plus loin. Les deux m il- 
faiteurs ont ensuite contraint le 
mécanicien et le chauffeur à reve
nir vers le train et à enfoncer les 
poules du wagon des messageries. 
Mais .’agent des messageries ayant 
compris que le tram avait dû être 
arrêté par des voleurs, avait fermé 
les coffres-forts à la hâte et était 
allé se cacher parmi les voyageurs, 
en emportant les clefs avec lui. 11 a 
sauvé ainsi tous les paquets d’argent 
confiés à sa garde.

Voyant qu'ils avaient été joués, 
les voleurs ont lait irruption dans 
le wagoSi-poste et sont se fait li
vrer par le commis tous les paquets 
enregistrés au nombre de cinquan
te qui s’y trouvaient. On a d’abord 
voulu cacher l’importance du vol, 
mais il a été prouvé depuis que les 
lettres et paquets dont les audacieux 
malfaiteurs s’étaient emparés 11e 
renfermaient pas moins de $45,000 
en espèces. L’un des voleurs, G. 
F. B iileh. an été il y a quelque 
tempe, jugé et condamné autre tra
vaux forcés, est actuellement au pe 
nitenc er de Dakota Nord oû il 
subit sa sa peine; ma;s sou complice 
William Newbury, bien qu’il fût 
connu était resté introuvable jus
qu’à ces jours derniers.

Le prisonnier a été conduit au 
Dakota-Nord, où il sera mis en ju
gement à son tour. Détail curieux, 
Newbury appartient, .-.flirme-t-on 
à l’une des familles les plu 
dérées de la Virginie.

tan Is le bandit les a tenus en échec 
avec son couteau.

Voyant cependant qu’il était cerné 
et qu’il allait être aci.ulé, Jackson 
s’est précipité dans la cage 
caller et tombant d’une hat 
soixante pieds, s’est fracassé la crâ
ne sur les dalles du rez de chaus-

ÿ-tUne enquête a été ouverte pour 
tâcher dejdécovvrir ommeiil le pri 
souni* r ajju se procurer le couteau 
dont il était armé.

UN DRAME SUR LE CHAMP 
DE COUHSES

Un drame sanglant s’est déroulé 
en présence de plusieurs milliers de 
personnes sur le champ de courses 
de Columbus (Géorgie;, où se t ent 
actuellement une exposition locale.

Le programme di la fête du jour 
comprenait une course au trot à 
laquelle devait prendre pari des 
amateurs appartenant aux premières 
familles de la région et les tribunes 
étaien. bondées de monde. On éva
lue à 15.00U le nombre des person
nes qui s’y trouvaient, hommes, 
femmes et enfants. Parmi les ama
teurs qui ont pris part à la course 
était un nommé Dawson, de Glen- 
ville (Alabama) Oi, la course était 
à peine achevés que Dawson est 
aile mettre pied à terre devant l’es
trade des juges, juste en face de la 
grande tribune. Presque aussitôt 
une détonation d’arme a feu a re
tenti, et 1*0u a vu Dawson prendre 
la fuite poursuivi par trois hommes 
qui lui tiraient des coups de re
volver.

Par bonheur les spectateurs ont 
d’abord supposé qu’il s’agissait de 
quelque repiésentalion dramatique 
faisant partie du programe de la fê
le, et c’est giâceà.cet’^ circons
tance qu’il t/y a pas eu de panique. 
C’était pourtant un drame de la vie 
réelle qui se jouait devant eux.

Kansas City, Mis ouri, par l’auda
cieuse évasio i de sept redoutables 
malfaiteurs nègres qui étaient en
fermés dans la prison de Jackson.

Il est d’usage de faire vider cha
que matin, par les prisonniers eux- 
mêmes, les sceaux en fonte dans 
lesquels ils jettent leur eau de toi
lette, et pour aller plus vite, on ou
vre simultanément les portes de 
plusieurs cellules. Le gardien de 
s°rvice, dimanche matin, Andy 
O’Hara, a commencé vers neuf heu
res, par ouvrir deux cellules dans 
lesquelles étaient les sept nègres et 
il allait en ouvrir une troisième, 
lo sque l’un des malfaiteurs, Green 
Reed, s’est approché de lui par der
rière et lui a asséné avec son sceau 
un coup terrible sur la tête. I^e gar 
dieu est tombé sans connaissance ; 
un au're détenu, Peter Jackson, lui 
a pris son revolver, et un troisième, 
Edward Pendleton, ses clefs.

Les sept nègres se sont enfuis 
en poussaut d- s cris de joie, et Jack
son, arrivé à la porte, a tiré deux 
coups de revolver sur le gardien 
sans toutefois l’atteindre, de- plus 
dangereux. Reed notamment, ve
nant d'être condamné à dix ans de 
travaux forcés pour Meutre et les 
dix autres étaient déjà coindaniués 
ou poursuivis pour divers crimes 
tels que vols de grand chemin et a 
main armée. Cependant l’alarme n’a 
pas tardé à être donnée et alors a 
commencé une vMtable chasse à 
l’homme dans toute la ville.

Peter Jackson, traqué par deux 
policem-o, est allé se réfugie! 
un wagon dans la gare du Mi 
Pacific Railroad et s’est défendu en 
désespéré. Armé du revoir.r d’O- 
Hara, il a tiré deux coups sur les 
policemen ; mais il ne les a pas at
teints et finalement, il a été cerné 
et terrassé par une foule d’autres 
policemen accourus au secours de 
leurs camarades. En moins de deux 
heures cinq des fugitifs étaient re. 
pris et réintégrés en prison ; maig

l’ont à coup M. Dawson, ayant ré
ussi à tirer, en courant, son revol
ver de sa poche, s\ si retourné et fai 
rant face aux trois hommes qui le 
poursuivaient «’est mis également a 
faire feu sur • ux. Treiz; coup de 
revolver ont été tirés, et Daw-ou, 
atteint de quatre balles, est tombé 
mort en perdant des flots da sang 
par ses blessures. C’est alors sen 
lunen. que les rpectaieurs ont com
pris ce (jm su passait, Dawson 
venait d être tué ao is leurs yeux 
sans que 
te foule,
terveuir, et en quelques instants les 
tribunes étaient Vides.

Cependant des polie men se sont 
élancés sur h s meurtrier i et les ont 
mis en état d’arrestation. Les 
sonniers soin les frères Dick et 
b*.ri Howard i t leur beau-frère Ja
mes Bickerstoti. 11 parait que M, 
Dawson avait épousé et ensuite 
abandonné une sus îr du Robert et 
de Dick Howard et c’est pour cela 
que ceux-ci l’ont tué. La famille 
Il *warl est une des plus considé
rées dans toute ta G orgie où ce 
drame cause actuellement Ja plus 
grande ser satiou.

Le comble de la piété pour une 
blanchisseuse:

Repasser les avis de son confes
seur et empresser les conséquences.

il n’a pas été possible de retrouver 
la trace de Reed et de Pendleton.

La blessure du garden O’Hara, 
quoique très grave, n’est pas consi - 
aérée ccomme mortelle.

I.
it uu amateur délicat, 
une nature d’artiste, en 
nt les supériorités, moins 
té d’exécution: un vrai 
ute”. Encore dans l’àge 
our djs tableaux et dus 
, des objets anciens, des 
exotiques tourne raro- 

U manie ou,au metua iti-
I n’achetait pas une toile 
ille francs uniquement 
signature ; il fallait que 
lui plut, quel qu’en fut
II ne profitait pas non 

la misère d’un artiste in- 
our lui

(V, uteur de
LE FAMEUX SOUCY

yage comme celui 
faire à bord du Vital Soucy, le fameux vo eur de 

chevaux,qui a été récemment extra- 
dé des Etats-Uni», veut se laisser 

Depuisle côté droit du pent. Vo
mourir de 
mercredi dernier, jour de son am 
vée en celte ville, il n’a mangé 
qu’une petite tranche de gâteau. 
Dimanche soir le prisonnier se 
trouvait dans un état de faiblesse et 
ce n’est qu’a près maints efforts 
qu’on à pu le forcer à prendre un 
peu de bouillon. Il est sous l’im
pression qu'il doit être connamné à 
à vingt années üe pinitencier, sans 
compter ce qu’il recevra en outre 
pour vol. Les ; utorités c» pendant 
le surveillent nuit et jour pour em
pêcher toute tentative de suici-

personne parmi toute cet- 
eûl songé seulement à in-.cria à M.

So-
payer uue œuvre 

j ne aumône. La petite ga- 
s/appartement qu’il K- 

lo d- s Fleurus—conteiyt 
p d • tablanx signés de 
core obscurs, parmi les- 
Lgurait un Albert Tronil- 
saus marchander deux 
ncs à l’artiste lui-même, 
oque où il avait encore 
ière toute personnelle 
tdait «es toiles cinq aan- 
aux marchands juifs, 
aux toiles de maîtres, 
t excédant presque tou- 
moyens de Duve-nel, 
uraient en très petit 
Laos sa collection. Il 
unais poussé le désir de 
un Corot ou un Meis- 
usqn’à se rabattre sur 
onuiers et les Corot “du 
e,” et la terreur du pas- 
l’empêchait pas de dor-

y
SUICIDE D’UN BANDIT

Joe Ja:k on, un des détrousseurs 
de trains faisant partie de la fa
meuse bande du célèbre Rub Bur- 

qui a été tué le mois dernier 
dans /Alabama, s’est doané la mort 
dans des circonstances dramat 
dans la trison de la ville de 
son, Mississipi.

Capturé il y a quelq je temps, 
Jackson deva.t être mis lundi matin 
on jugement devant la cour fédé
rale. 11 ôtait parvenu, on ne sait 
comment, à se procurer un grand 
couteau. Or, lorsque les agents 
chargés de le conduire au tribunal 
ont ouuert sa cellule, le prisonnier 
brandissant son couteau a bondi 
dans le couloir, et est allé se réfu 
gier -à l’étage le plus élevé de la 
prison, sur le palier de l’escalier, 
lies agents et plusieurs gardiens de 
la prison se sont élancés 4 sa pour
suite, mais pendant quelques mx

iques,

r- Unê noce superbe. Les invi
tés se pressent dans le salon."

Boirot, qui ne connaît pas grand 
monde, aperçoit un monsieur qui a 
l’air d'être dans le

t

ssouri
meme cas que 

lui. 11 essaie d’eng iger la conver
sation ;

—Vous êtes le notaire, peut- 
être ?......

— Oh I non, fait l’a aire avec or
gueil ; je su is le pédicoure des jeu
nes mariés 1

UNE IMPORTANTE CAPKJRp 
Les inspecteurs de la poste ont 

arrêté à Plains (Virginie) un nommé 
William Newburry qui passe pour 
l’auteur principal du plus important 
vol commis depuis plusieurs années 
dans un train de-chemin de fer.

s consi-
mail la pipe ; c 
que cet inforfu 

Tous l(4S passagers n’ont que des 
éloges à faire de leur capitaine qui,

UNE ÉVA8ILLN DRAMATIQUE 
Un grand émoi a été causé à(A continuer)

i
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